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Mon cinéma, il est perma-
nent. C’est celui qu’on se 
fait seul, écouteurs sur les 
oreilles, quand on s’emmerde 
dans un bus sinistre. C’est 
celui du gamin que j’étais 
qui gribouillait tout ce qui 
l’inspirait au dos de vieilles 
photocopies ratées. Celui des 
lieux et des passés édulcorés, 
reconstruit et déformé par les 
récits et les imaginaires de 
chaque époque. Celui des fan-
tasmes d’un type que le cinéma 
hollywoodien a construit mal-
gré lui, comme tant d’autres, 
celui qui l’aime d’un amour 
vache en vomissant toutes ses 
crasses.

C’est dans ce cinéma informe, 
absurde et adolescent à la 
lisière du réel qu’on a déci-
dé de s’installer, moi, mes 
crayons, ma désillusion et ma 
clique de personnages barjo.

Sigourney Weaver as Juliet, feutre bic sur papier, 
45x35 cm, 2021

EXTRAIT VIDEO de En attendant Charlie, pièce 
mise en scène, 2022

https://youtu.be/bl9R84g-zNQ


Paul dans la cabine, crayon de couleur sur papier, 
20x17 cm, 2022
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Steve Buscemi as Joe, crayon de couleur et feutre sur papier, 
16x18 cm, 2022



14499 East Avenue Q, Huile sur papier peint,  
470 x 280 cm, 2021





The Encounter, lithographie, 3 couleurs tirées en 
15 exemplaires,  56 x 76 cm, 2022

Mes histoires prennent corps 
par le recyclage de stocks 
d’images et de récits que je 
fais et organise moi même. Un 
univers où les films de genre 
s’entrecroisent et fusionnent, 
comme un faux film qui se monte 
et se démonte sans arrêt sous 
nos yeux. Les pistes sont 
brouillées : les films se mé-
langent et vont même jusqu’à 
déborder sur le réel. Le ciné-
ma se déroule en direct face 
au spectateur, un diner ty-
piquement américain sert de 
passage entre les réalités : 
abandonné dans notre monde, il 
mime l’Amérique et n’est pour-
tant à l’origine qu’un lieu de 
tournage, une simulation du 
rêve dressée au coeur du réel. 



Figure de la mythologie 
grecque perdue parmi la profu-
sion d’icônes de la mythologie 
cinématographique, un petit et 
discret Sisyphe vient person-
nifier l’absurdité qui se dé-
gage de tout ces voyages entre 
vrai et faux, et de cette 
quête insensée d’un film impos-
sible et infini. Il semble sur-
gir des songes d’un gangster 
figé dans sa peinture, creusant 
pour l’éternité à la lumière 
des phares de sa Pontiac, au 
coeur d’une forêt dense et 
sombre, comme une relecture du 
mythe.

Sisyphe, huile sur bois, 22 x 21 cm, 2022



The Digger, huile sur toile,
 175 x 175 cm, 2022





Extrait de Edge of Realities, 
mémoire sous forme de 
roman graphique, crayon de 
couleur, 2022
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Bigfoot Girl, gravure à l’eau 
forte sur zinc, 15 exem-
plaire,10x15 cm (plaque), 
14x18 cm (papier)
 175 x 175 cm, 2022



Bison, lithographie, 15 exem-
plaires, 25x25 cm, 2022



Les noises, lithographie, 15 
exemplaires, 20x25 cm, 2022



Bientôt l’heure du crime, huile sur 
store en bois, 60 x 140 cm, 2021

Sans peur, crayon de couleur et 
encre sur papier, 31 x 26 cm, 2021

Les supports récupérés 
chargent les peintures et 
dessins d’éléments nar-
ratifs supplémentaires, 
ils racontent eux-même des 
histoires.



Oté de son film, une scène anec-
dotique d’une trentaine de se-
condes se démonte, se remonte, 
se fige et se répète. Superpo-
sé d’une voix-off nerveuse, un 
personnage semble charger son 
arme infiniement dans un geste 
absurde et comique, prêt à en 
découdre, sans vraiment savoir 
avec quoi.

Double canon, vidéo, 03:17, présen-
té lors d’une performance théâtrale 

réalisée à l’ESAM Caen, mai 2021



Prêts à tout, feutre bic sur papier, 
105 x 75 cm, 2021



Long and Lonesome Road, 
huile sur toile, 130 x 140 cm, 
2021



Extrait d’une performance théâtrale 
réalisée à l’ESAM Caen, janvier 2021

Charlie, crayon de couleur sur bois, 
52 x 30 cm, 2021

Des scènes et des dialogues donnent vie 
aux images que j’invoque et les mettent 
au service des histoires que je choisis 
de raconter.



Rocky’s lovers, gravure sur bois, 4 couleurs 
tirées en 10 exemplaires,  56 x 76 cm, 2021

https://youtu.be/bl9R84g-zNQ



Did he fire six shots or only five ?, encre sur 
couverture de livre, 14,5 x 18 cm, 2021

Mr Treacher, encre sur couverture de livre, 
20,5 x 23,5 cm, 2020



WAYNE ROCKMAN
J’te laisse une chance Buck. Soit tu 
baisses ton revolver et tu me montres ton 
ticket de caisse, soit je t’offre une sieste 
éternelle à l’hôtel des imprudents.

John Wayne as Wayne Rockman, 
pastel gras sur tissu, 22 x 34 cm, 
2020

Pull !, crayon de couleur sur papier, 
42 x 45 cm, 2020



It teaches you to lie, pastel gras sur tissu, 
42 x 45 cm, 2020

Bourre-pif, encre sur papier, 
22 x 34 cm, 2020



Si la fiction déborde sur le réel, le 
réel peut lui aussi nourrir la fiction. 
Ainsi, des citations glanées au gré de 
conversations entendues et des images 
issues de documentaires ou de vieux ma-
gazines viennent parasiter les récits 
d’une étrangeté souvent amusante, parfois 
déroutante, d’un non-sens pourtant tout 
droit sorti du vrai monde.

Juste au moment où ça 
devient intéressant, crayon 

de couleur sur papier peint, 
150 x 120 cm, 2020



Le truc dans les frites, huile sur toile, 160 x 80 cm, 2020



Match on TV, crayon de couleur sur papier, 
63 x 45 cm, 2020

DO NOT QUESTION AUTHORITY, acrylique et gesso sur 
papier, 22 x 17 cm, 2019

Sans plomb, crayon de couleur sur papier, 
22 x17 cm, 2020



Les Baigneurs, gravure sur bois, 3 couleurs 
tirées en 8 exemplaires, 56 x 76 cm, 2020



La Planque, crayon de couleur et gesso sur 
carton, 21 x 27 cm, 2020


